
« Quelque chose de grave 
se prépare 

dans le domaine 
international... » 

-.écrit la presse italienne, 
qui accuse l'Angleterre 

de manœuvres contre Taxe 
Rome - Berlin 

Rom*. 13 — L'impression générale­
ment répandue depuis quelques Jours que 
quelque chose d'important, peut-être 
même de grave, va se produire dans le 
domaine international, est traduite, pour 
la première fois par l'editorial du « Gior-
xuue d'Iuaiia ». Cet article tend a mon­
trer que c'est l'Angleterre qui prépare 
ce « quelque chose > contre l'Italie, que 
la prétendue campagne de presse an­
glaise en est le signe avant coureur et 
que ni l'Italie, ni l'Allemagne ne se 
laisseront faire. 

« H est évident, dit cet éditorial. que 
l'agitation de la presse britannique cher­
che, mais en vain, a rompre l'axe Rome-
Berlin et a dresser l'une contre l'autre 
les parties, dans une atmosphère hostile, 
afin de les isoler et de les soumettre 
plus facilement. 

» D est évident également que cette 
manœuvre tend à créer dans la cons­
cience bxy,nuque et si possible dans 
la conscience européenne, la sensation 
d'une Italie et d'une Allemagne cruelle*, 
redoutables, néfastes et cependant, crain­
tives, en somme, de faire d elle le but 
précis et facile de la haine nationale 
et internationale. 

s H est évident, enfin, que cette ma­
noeuvre offensive, avant-garde et pré­
paration d'une véritable politique belli­
queuse, n'a provoque, de la part des 
milieux compétents, aucun désaveu et 
que par conséquent, on peut l'attribuer 
à quelque initiative mystérieuse ce ces 
mêmes milieux compétents 

» Que veut l'Angleterre ? Ces mouve­
ment! agressifs anglais marquent le de-
but d'une phase nouvelle d? la politi­
que européenne et ne peuvent plus être 
considérés seulement comme le résidu 
amer du temps des sanctions, mais per­
sonne ne doit se taire l'illusion de trou­
ver en face de cette manœuvre insi­
dieuse l'Italie et l'Allemagne, passives 
et résignées. » 

De son.cote, la « Tribuna » dans une 
correspondance d'Espagne, signaïc que 
les défenseurs de Bilbao sont mainte­
nant pourvus d'armes modernes qu'ils 
n'avaient pas encore il y a quinze jours 
et n'hésite pas a supposer que ces armes 
ont été amenées par les navires britan­
niques qui ont en principe ravitaille 
les Basques de vivres seulement. Le 
même Journal ajoute : 

« On apprend que certains à Bilbao 
pensent a couler un des transports em­
ployés pour évacuer les femmes et les 
enfants de la Capitale basque, afin d'ac­
cuser ensuite les nationaux de cet acte 
criminel. » 

La même information est donnée par 
d'autres Journaux qui l'accréditent au 
Journal espagnol « Dianio Basco ». 

FIN MYSTÉRIEUSE 
d'un expert-comptable 

de Bobigny 

Il aurait été victime d'une agression 
Paris, 13. — Il est. à Bobigny. presque-

à la limite de Bondy. à cent mètres de la 
route nationale, un coin du canal de 
l'Ourcq remarquablement désert. C'est 
en ce lieu que. mardi matin, deux mari­
niers. MM. Hintzinger et Capizzi. dé­
couvraient le cadavre d'un homme vêtu 
avec une évidente recherche. Plié en 
deux, en un endroit où l'eau n'atteint 
pas 80 centimètres de profondeur, le 
corps était visible de la rive. 

L'abdomen trempait dans l'eau et les 
épaules surgissaient à la surface. La tête 
semblait appuyée contre la rive cimen­
tée. Un feutre la coiffait et des lunettes 
étaient demeurées sur le nez. 

Dans les vêtesments. on découvrit por­
tefeuille, papiers, argent, montre arrêtée 
a 23 heures, intacts. Les papiers étaient 
au nom de M. Louis-Joseph-Maurice 
Dantrt, cinquante-huit ans. né à Bouil-
les-Menars (Maine-et-Loire), expert-
comptable. 

Les enquêteurs apprirent que lundi 
soir M. Dandet était parti de chez lui à 
21 h. 15. 161. boulevard Voltaire. Marié 
et père de deux enfants. 11 habitait la 
avec sa famille et menait une vie régu­
lière, toujours rentre vers 23 heures et 

I recevant peu de visites. Or, lundi soir, 
I M. Dantet se trouvait, à 22 h. 10, en com-
1 pagnle de M. Robidet. chef de bureau à 
l'Assistance publique, qu'il connaissait 

' depuis de nombreuses années. M. Dantet 
i avait insisté pour obtenir de son ami un 
i rendez-vous ce soir-la et il n'avait pas 
I paru à M. Robidet que l'entretien qu'ils 
1 devaient avoir présentât le caractère 
i d urgence que M. Dantet semblait vou-
i loir lui donner. 
' Le rendez-vous que M. Dantet deman-
I da à son ami constituait-il, en vérité, 
un alibi ? On l'Ignore. On ne connaia-

i sait au défunt ni ennuis précuniaires ni 
I déboires sentimentaux II se plaignait 
i parfois de son état de santé et de vio-
I lents maux de tète. 

Les résultats de l'autopsie 
Le docteur Paul, médecin-légiste, char­

ge par M. Bastide, substitut, de prati­
quer l'autopsie du corps de M. Daudé. 
expert-comptable retiré du canal de 
l'Ourcq mardi dernier, a constaté que la 
mon était due à l'asphyxie par submer­
sion vitale. Il a en outre rlevé sur le 
corps de multiples traces de violences, 
notamment aux bras, au visage et à la 
tête. Il est probable dans ces conditions 
que M Dantet a été victime d'une agres­
sion. 

L'INVRAISEMBLABLE 
aventure du cultivateur 

d'Enquingatte 

M. Paul Tellier soupçonne un escroc 
arrêté à Paris d'être l'auteur du vol 

dont il fut victime 
L'extraordinaire et invraisemblable 

aventure d'un brave cultivateur. M. Paul 
Tellier, demeurant a Enqutngatte (Pas-
de-Calais), est encore présente à toutes 
les mémoires. On se souvient que venu 
visiter la Foire Commerciale de Lille, le 
17 avril, et ayant eu affaires en des 
personnes de rencontre a d'habiles 
escrocs. M. Tellier se vit soustraire la 
somme de 16.000 francs. 

Une plainte fut portée, mais Jusqu'à 
présent les escrocs avalent échappe à 
la police. 

Présumés coupables 
Hier l'affaire vient de rebondir en ce 

sens que M. Tellier vient de reconnaître 
formellement a la suite d'une photo 
publiée par un de nos confrères pari­
siens, l'auteur du vol dont il fut la vic­
time. 

En effet, la brigade mobile de Paris 
a procédé le 4 mal dernier à l'arrestation 
de deux escrocs Internationaux. Celui 
que semble reconnaître M. Tellier, serait 
un nomme Edouard Ekstajn. né le 
22 mai 1896 à Lodz. en Pologne, se fai­
sant appeler Spstein. Wishuré. Emolen 
Il a été condamné six fols en France 
pour vols et escroqueries. Il faisait l'objet 
d'un mandat d'arrêt du Parquet de la 
Seine et d'une demande d'extaadition 
de la justice belge pour une escroquerie 
« à l'américaine » de 200.000 francs com­
mise à Bruxelles. 

Le complice arrêté en même temps que 
Ekstajn est un nommé Oaston Asheroft, 
né le 31 Juillet 1893. a Londres, connu 
des polices internationales sous les faux 
noms de Allen. Clark et Watson. 

M. Tellier a écrit à M. Coquet, com­
missaire du 4e arrondissement à Lille 
et demande à être confronté avec le cou­
pable qu'il soupçonne. 

Le commissaire a transmis cette 
demande au Parquet de Lille, qui provo­
quera la confrontation. 

LES OBSÈQUES 
DE L'AVIATEUR 
RENÉ PAULHAN 

Versailles !3 — Les obsèques de 
l'aviateur Reue ajjmi hr.n. qui s'est tue. 
lundi après-midi, à l'aerocrome de VU-
lacadhiftV. om «M>,céiehaes,ce..raatin. à 
11 heures, dans i église de Ville-Avray, 
au milieu d'iuie nombreuse assistance. 
La cérémonie religieuse était faite par 
l'abbé Marcel, cure de Ville-Avray. et 
le deuil était conduit par la famille 
du défunt. Le lieutenant-colonel Domi­
no et :e colonel Pigiiot. attaches au 
Ministère de l'Air, représentaient M. 
Pierre Cot 

On remarquait dans l'assistance, les 
généraux Hirschauer, Cheuiin. Ludmann, 
l'inspecteur gênera. Je :x. le colonel de 
Rouai, commandant la base aérienne 
de ViUacoublay, le colonel Delaitre et 
de nombreux « as » de l'aviation, notam­
ment : Fonck. Sadi-Lecointe. Ros„si. Mus-
sotte. Detroyiu. Doret. Dieudonne. Cos-
tes. Libert. Cantacujrena, Oiirval. Maryse 
Bastie. Maryse Hilsz : M.M. Henry Far-
man. Dewoitine. constructeurs d'avions: 
Mme Louis B!énot. M. de Jonchay. le 
directeur et les ofliciers du centre d es-
aais de Villacoiib.ay. 

Après l'absoute, le corps a été placé 
dans un fourgon et conduit au cimetière 
communal de Ville-Avrav. où a eu lieu 
l'inhumation. De magnifiques couronnes 
re couvraient le char funèbre. Au cime­
tière. M. Lehideux. administrateur délè­
gue de l'usine t,ui avait construit l'avion, 
a adressé un suprême adieu au disparu. 

Est-ce une hélice brisée 
qui provoqua 

la catastrophe 
de 1' « Hindenburg » ? 

Lakehurst. 13. — Les experts de U 
Commission du département du com­
merce, charges de procéder a l'enquête 
tendant a déterminer les causes de l'ex­
plosion du dirigeable « Hindenburg > 
ont envisagé la possibilité suivante : 

Un fragment de pale d'une des hélices 
s'est brise, puis a pénétré dans 1 enve­
loppe. Il est entre en contact avec les 
fils électriques, provoquant ainsi une 
étincelle et l'explosion de l'hydrogène. 

Les experts ont trouve parmi les dé­
bris a l'intérieur de la carcasse.' un mor­
ceau d'hélice, mais on ne sait pas en­
core s'il fut brisée après la chute du di­
rigeable ou s'il pénétra dans lei.ulop-
pe. causant la tragédie. 

Cette hypothèse de lhéuce brisée a 
ete appuyée par la déposition du lieu­
tenant Benjajrun May. qui vit l'explo­
sion depuis le sommet du mât damai-
sage. Il a déclaré que le premier bruit 
qu'il avait entendu ne lut. pas une ex­
plosion, mais « un fort grincement » 
suivi de la chute de fragments de la 
structure, puis d'un jet de flammes 

DEUX MINEURS TUÉS 
PAR UN ÉBOULEMENT 

A CHARLEROI 

Un troisième a été 
grièvement blessé 

Charlcroi, 13. — Un éboulement s'est 
produit à l'étage situé à 820 mètres du 
p uts n» 2 des Charbonnages Reunis du 
Mambourg. à Charieroi. Trois ouvriers 
ont été ensevelis. Après de longs efforts, 
on est parvenu à les remonter, mais 
d'eux d'entre eux avaient cessé de vivre. 
Le troisième a reçu de graves blessures. 

LA LOTERIE NATIONALE 

Le tirage de la 6 tranche 
aura lieu le 5 juin 

Paris. 12 Le secrétaire général de 
la Loterie nationale porte a la connais­
sance du public que le tirage de la sixiè­
me tranche de la loterie nationale 1937 
aura lieu, le 5 juin, a Clermont-Ferrand. 
Il rappelle, par ailleurs, que le tirage 
préliminaire de la tranche spéciale du 
Grand Prix de Paris aura lieu, le 25 
juin, au Palais des Sports, à Paris. En­
fui, le tirage de la septième tranche 1937 
w;;inf ai jnod nA?jd ?fap )a ssjo.p jss 
à Royan. 

LA GRANDE KERMESSE 
DE LILLE 

NOUVELLE CONFRONTATION 
DE MADELEINE F0NTANGE 

AVEC M. DE CHAMBRUN 
Pans. 13. — La confrontation entre 

Madeleine Corabœuf dite Magda Fon-
tange et M. de Chambrun qui avait été 
interrompue la semaine dernière, a re­
pris cet après-midi dans le cabinet de 
M. de Girard, juge ^instruction. La 
jeune femme était assistée de son avo­
cat. M' Kloriot, et M. de Chambrun, 
partie civile dans l'enquête, était ac­
compagné de son consel'. le bâtonnier 
Etienne C^rpentier 

UNE FEMME VICTIME 
D'UN ESCROC AU MARIAGE 

Paris. 13.— Ayant fait la connaissan­
ce par voie d'annonces matrimoniales, 
au nomme Jean Aubertin. demeurant 
boulevard Diderot, Mme Vve Baudoin, 
née Saglan, 38 ans. commerçante demeu. 
rant rue Jean-Jaurès à Maisons-Alfon, 
lui avait donné rendez-vous hier dans un 
restaurant voisin de la gare de l'Est. Au 
cours du repas Aubertin a disparu em­
portant une somme de 80.000 francs que 
lui avait confiée Mme Baudoin. Le com­
missaire de police de la Porte St-Dem* 
a ouvert une enquête et d'ores et déjà 
l'adresse donnée par l'escroc a été recon­
nue fausse. L'enquête se poursuit. 

UNE AFFAIRE 
QUI REBONDIT A DENAIN 

André Mercier, l'adjoint 
démissionnaire, est sous le coup 

d'un mandat d'arrêt 
Nous avons relaté en détail, il v a 

quelque temps, une affaire oui provo­
qua, a Denaln, une certaine émotion et 
qui souleva vivement la rumeur publi­
que, M. André Mercier, adjoint au maire, 
secrétaire du syndicat de l'Alimentation, 
avait soudain quitté la ville. Son départ 
coïncidait avec celui d'une employée 
d administration, Mme Marie Lacq'ue-
ment, qui avait emporté, dans des cir­
constances que la Justice avait a éclalr-
cir, les économies de son mari. De graves 
accusations furent portées, non nas sur­
tout contre Mme Lacquement, mais con­
tre M. Mercier, lequel, notons-le, avait ! 
abandonné sa femme avec quatre en­
fants en bas-âge. 

Une lettre de Mercier 
et de M"" Lacquement 

A la suite de notre article, dans lequel 
nous avions exposé les faits, sans don­
ner la moindre conclusion, nous avions 
reçu une lettre rédigée par Mme Lac­
quement et signée par cette dame et 
André Mercier : 

« Je démens formellement — écrivait 
Mme Lacquement au nom de Mercier — 
l'accusation qui semble peser contre moi, 
qui laisserait croire eue J'ai profite de 
mes attributions d'adjoint au maire pour 
établir une fausse procura'ion Je tiens 
à préciser que la dite procuration a éto 
signée vis-p vis de M. L^CQU'iivint et 
mat son plein accerd. 

T Par une lettre adressée • M le com­
missaire de police, Mme Lacquement, 
siussign-v fait connaître dans quelles 
circonstance elle s'est servie àt lu pre­
station. 

» D'autre part. Je tiens à faire con­
naître à la population denaislenne, que. 
au jour de mon départ, ma situation 
financière était réglée, tant au syndicat 
de l'alimentation dont J'étais le secré­
taire, qu'au Parti communiste ». 

Un mandat d'arrêt 
Nous avions jugé inutile de publier 

cette lettre avant la fin de la délicate 
enquête qu'effectuait M. Ricbelmi. com­
missaire de police à Denain. d'après les 
instructions du Parauet de Valencien-
nes. Nous l'Insérons aujourd'hui à titre 
documentaire, car une décision judi­
ciaire vient d'intervenir. Le juge d'ins­
truction de Valenclennes. acres examen 
du dossier, vient de lancer un mandat 
d'arrêt contre Mercier. 

Mercier, qui se trouve à Paris ainsi 
que Mme Lacquement. est inculpé de 
vol. escroqueries et recel. 

Le Parauet a adressé un avis de re­
cherches au centre de diffusion de Lens. 

André Mercier, si on le retrouve, se 
verra « invité » à fournir à la Justice 
des précisions sur l'opération qui s'est 
accomplie au détriment de M. Cacque-
ment. des précisions aul seront certaine­
ment plus intéressantes rue celles qu'il 
avait bien voulu nous donner par lettre. 

Précisons rue M. Mercier rt d mlsslciv 
né de ses fonctions, tant à la mairie que 
dans les syndicats et nue le Parti com­
muniste l'a exclu de ses membres. 

Nous avons donné hier dans ses gran­
des lignes le programme des réjouis­
sances qui se dérouleront le 15, 16 et 
17 mai, A l'occasion des fêtes de la 
grande Kermesse. 

Mous sommes aujourd'hui en mesure 
de donner quelques détails sur la jour­
née du dimanche. 

Rétrospective de l'Automobile 
et du Cycle 

L'Exposition des < Ancêtres de l'Auto-, 
mobile et du Cycle », qui se tiendra sur 
l'un des terre-pleins de la place de la 
République, sera ouverte au public de 
9 a 12 tu et de 13 h. 30 a 15 h. A 15 h., 
les véhicules qui sont encore en état 
de marche défileront en-ville, avec des 
figurants en costumes de l'époque, sui­
vant l'itinéraire ci-après : boulevards 
de la Liberté, Louis XIV. avenue Eugè­
ne Varlin, rue Georges Lefebvre, avenue 
Julien Destrée, pont Supérieur, rues 
Pierre Legrand. de Bouvines, place Ma­
deleine Caulier. rue Eugène Jacquet. St-
Gabnel. du Faubourg de Roubaix. porte 
de Roubaix. rues de Roubaix, des Ponts 
de Comines. Paidherbe. place du Théâ­
tre, rue des Mannellers. Grand Place. 
rues Nationale. Solférino, place Sébas-
topol. rue des Postes, place Barthélémy 
Dorez, boulevard Victor Hugo, rue d'Ar­
tois, place Philippe Lebon, rue de Val-
my, Dislocation angle de la rue Gau-
thier de Cbatlllon. 

Concours d'Elégance 
Avec le concours de l'Automobile Club 

du Nord de la France, un concours d'élé­
gance aura lieu, place de la République. 
de S a 16 heures. 

Les concurrents peuvent pendre ins­
cription en s'adressant à l'Automobile 
Club du Nord, soit à Roubaix, 42. rue 
du Maréchal Foch. soit à Lille, 13. rue 
Faidherbe. avant le 14 mai. k minuit. 

Une superbe coupe, des médailles de 
la ville et divers objets récompenseront 
les lauréats. 

Gymkhana Automobile 
Ce gymkhana, qui aura lieu à partir 

de 10 h., avenue du Peuple Belge, est 
doté de 5.500 francs de prix et d'une 
coupe. 

Cette épreuve peu connue du grand 
public consiste à parcourir, en automo­
bile, en un temps minimum un che­
min comportant divers obstacles. Le 
conducteur devant accomplir pour sa 
part, à certains points du parcours des 
exercices d'adresse tels, franchir une 
haie, lancer une balle dans un panier, 
passer dans un tonneau couché, etc.. 

Les inscriptions sont reçues aux adres­
ses indiquées ci-dessus, jusqu'au same­
di 15 mai, à 18 heures. 

Course cycliste 
Le Sixième Lille-Bruxelles et retour 

se courra sur l'itinéraire habituel. 

L'appel des coureurs se fera boule­
vard des Ecoles, a 11 h. 15, puis, à 
11 h. 30. sous la conduite de la Fanfare 
cycliste de Tourcoing, le cortège se ren­
dra à la barrière du chemin de fer. à 
Hellemmes où, à 12 h., le départ réel 
sera donne. 

L'arrivée sera jugée boulevard des 
Ecoles vers 17 h. Dès 16 h., la Fanfare 
cycliste de Tourcoing donnera, boulevard 
des Ecoles le programme ci-contre 
1. Champel : Brave cœur ; 2. Champel : 
Neuville ; 3. Delbecq : C'est lui ; 4. 
Rubien : Gamin de Paris ; 5. Delbecq : 
Tout Charnay. 

Pour tous renseignements, s'adresser 
a M. Georges Vyt. rue Réaumur. villa 
Jeannette, à Lille. Les engagements sont 
reçues : 1. à Lille, chez M Marcel Pelle­
tier. 90. rue de Paris : 2. a Bruxelles, 
au journal « Les Sports », rue du Boulet. 

Rallye-Cycliste 

UNE FEMME SERAIT MORTE 
DES COUPS PORTÉS 

PAR SON MARI . 
Paria, 13. — Ce matin, a 9 h., on a 

trouvé, dans une chambre d'hôtel, le 
cadavre d'une femme, Marie Gautreau. 
•1 ans, cuisinière, qui occupait cette 
chambre depuis auatre jours avec son 
mari, Joseph Kerjolan. ne en 1890 k 
TreUvan (COtes-du-Nord). 

De l'enquête faite par le commissaire 
de police du ~uartler de la Sorbonne. il 
résulte que le décès doit remonter a 
prés de 24 heures et est dû à des coups 
portés par Karjolan parce que sa fem­
me ne lut apportait pas assez rapide­
ment un litre de vin qu'il lui avait de-

Kerjolan a été arrêté et conduit au 
dépôt sous l'inculpation de coups et bles­
sures ayant entraine la mort sans in­
tention de la donner. Le corps de sa vic­
time a été envoyé à l'Institut medice 
loyal aux fins d'autopsie. 

UN CADAVRE 
CRIBLÉ DE COUPS DE COUTEAU 

DÉCOUVERT DANS UN BOIS 
PRES DE BELFCRT 

Belfort. 13. — Un pensionnaire du 
Foyer des invalides de Bavilliers. nom­
mé Samuel Erhart. âgé de cinquante 
trois ans. avait disparu depuis Jeudi 
dernier 6 mai. vers 17 heures. Les re­
cherches effectuées par les gendarme­
ries demeurèrent sans résultat. 

Hier, vers 17 heures, un habitant de 
la Cnarmeuse de Bavilliers a découvert 
dans le bois, près du château Encel, & 
soixante mètres a droite du chemin qui 
va au fort du Mont Vaudois. le cada­
vre de M. Erhart, dévêtu et criblé de 
coups de couteau, dont deux à l'abdo­
men. 

Le parquet s'est rendu sur les lieux. 
Le corps a été conduit a la morgue et 
ce n'est que demain, après l'autopsie, 
que l'on pourra se prononcer exactement 
sur les'causes de la mort de M. Erhart. 

UN PRÊTRE MUTILÉ DE GUERRE 
VIOLEMMENT FRAPPÉ 
PAR TROIS INDIVIDUS 

Grenoble, 13. — Alors qu'il passait rue 
du Lycée, à Grenoble, l'abbé Eugène 
Ravet. mutilé de guerre, président des 
prêtres anciens combattants de l'Isère, 
cure de Snlans. a été assailli par trois 
individus, dont l'un l'a violemment frap­
pe au visage. L'un des agresseurs, nom­
mé Boni, marchand forain, qui a sou­
vent eu affaire avec la police, a été re­
trouve et, après interrogatoire, laissé en 
liberté provisoire. L'abbé Ravet a des 
dents cassées et porte des contusions. 

UNE PRISE DE 142 KILOS 
DE TABAC A VIEUX-C0NDÉ 

Dans la nuit de mardi à mercredi, les 

£réposés Demade Arthur et Reinsdorff 
laurice de la brigade de Vieux-Condé 

ligne, patrouillaient dans la plaine lors­
que vers 23 h. 40. ils aperçurent, avan­
çant prudemment, un Individu qui re­
broussa chemin en les apercevant. La 
chasse a l'homme s'engagea aussitôt et 
après une course effrénée, les deux 
douaniers, qui n'avalent pu atteindre le 
fuyard, trouvèrent quatre charges de ta­
bac de provenance étrangère, du poids 
total de 142 kilos et d'une valeur de 
9.562 fr. 50. 

Sous la forme d'un rallye-promenade, 
à bicyclette ou à tandem, aura lieu une 
manifestation cycliste ouverte aux cy­
clistes, dames ou messieurs, de tout âge 

Deux mille francs de prix seront attri­
bués par voie de tirage au sort. 

Pour tous renseignements, s'adresser 
soit a la Mairie de Lille, service des 
fêtes, soit au Pavillon Touristique des 
Amis de Lille. Grand Place, à Lille, soit 
au Nord-Touriste, 42, rue du Maréchal 
Foch. à Roubaix, ou 13, rue Faidherbe, 
à Lille. 

Les feuilles d'incription seront reti­
rées, dimanche, 4e 9 a 12 h., â l'un quel­
conque des contrôles ci-après : Octroi 
de la rue Pierre Legrand, octroi de la 
porte d'Ypres. octroi de la porte d'Arras, 
octroi du boulevard Lille-Roubaix-Tour-
comg. octroi de la porte des Postes, 
octroi du pont de Canteleu. octroi du 
pont du Lion d'Or, octroi de la rue 
Armand Carre., place Antoine Tacq 

Feu d'artifice 
Dimanche, à 22 h. 15. place de la 

République, aura lieu un feu d'artifice 
monstre. 

Lundi, Carnaval d'Eté, 
Audition artistique. Bals 

Le lundi se déroulera le traditionnel 
Carnaval d'Eté, qui attire chaque année 
année en notre ville, des milliers de 
visiteurs. 

Le soir, à 19 h.. Jardin Vauban. la 
Fanfare du Commerce d'Armentières, 
cent exécutants, se fera entendre dani 
le programme suivant 1. Defer 
Honneur et Bienvenu ; 2. Rossini 
Guillaume Tell : 3. Andrieu : Plaisirs 
d'Eté ; 4. Rabaud-Defer : Procession 
nocturne ; 5. Popy : Suite de Ballet : 
6 Berlioz : Benvehuto Cellini. 

De 21 à 23 h. 30. bals a grand orches­
tre : Grand Place, places de l'Arsenal. 
Albert Thomas, Vanhœnackcr, angle des 
rues de Fiers et de Rivoli. 

Sss» 

LE TRAGIQUE INCENDIE 
DE FIYES-LILLE 

(SUITE OC LA PREMIERE P A O » 

Les pompiers circonscrirerrt aussitôt 
l'incendie, car d'autres wagons se trou­
vaient près de là. et plusieurs lancer-
furent mises en batterie. 

Après un quart d'heure d'efforts, le 
foyer fut éteint et les pompiers noyèrent 
les matières brûlées. 

Horrible découverte 
Lorsqu'ils voulurent dégager les dé­

chets de l'intérieur, les pompiers décou­
vrirent, horrifiés, les corps carbonisés de 
deux jeunes enfants du sexe masculin, 
paraissant âgés, de 13 à 14 ans. Leurs 
corps se trouvaient entre deux « balles » 
de déchets, et il est à présumer que, en 
Jouant, les deux enfants se soient cacht-
et aient mis le feu aux déchets : l'as­
phyxie les aura cloués sur place, dans 
l'impossibilité de fuir. 

M. Gratzinger. commissaire du 3e ar 
rondissement. mis au courant de cette 
horrible découverte, se rendit sur les 
lieux, accompagné de son secrétaire. M. 
Mené t. 

Le Maire de Lille sur les lieux 
Dès qu'il eut connaissance de ces faits 

M. Charles Saint-Venant, député-maire 
de Lille, se rendit sur place ; se trou­
vait également présent M. Bloeme. chef 
de gare principal à Fives 

Les enquêteurs procédèrent aux cons­
tats et firent transporter les deux corps 
carbonisés à l'Institut médico-légal. Dans 
la soirée, M. DepiS, procureur de la 
République, a été informé de l'accident 

L'affaire de l'Hôpital 
Saint-Sauveur à Lille 

Une demande d'interpellation 
d'un député de Paris 

Paris. 1». — Le docteur Cousin, député 
de Paris, a demandé à Interpeller le 
Ministre de la Santé Publique sur les 
circonstances de la mort dun ma.ade 
à l'hôpital Saint-8auveur à Lille. Il lui 
parait notamment « inadmissible que la 
Justice n'ait pas été au plus tôt saisie 
de cette affaire, afin de déterminer les 
responsabilités encourues ». 

ECHOS 
et CARNET 

Vendredi 1« «al. — 
12 ; coucher. I» h. 22 ; 
11 : coucher. 23 il. 30 
Saint-Bonilac*. 

LE DISCOURS DE CLOTURE 
DE M. FARJON. PRESIDENT 

DU CONSEIL GÉNÉRAL 
DU PAS-DE-CALAIS 

Dans son discours de clôture de la 
dernière session M. Farjon, préaident du | régne de 21 
Conseil gênerai a donné des indications 
précises sur la situation financière du 
département. 

Après avoir rappelé les efforts faits 
par le département pour secourir les 
chômeurs M. Parjon déclara i 

« Le nombre des chômeurs secourus 
qui a très vite atteint 5.000 s'est élevé à 
7.000 et après une trop courte rémission 
qui nous avait donné l'illusion d'une re­
prise, est .remonté a 10. 12 et 14.000. En 
même temps la réduction du travail 

AT'hëiuV~qu'if est. on ignore l'identité j JJans'les mines diminuait de plus de 500 
des deux imprudentes et infortunées vic­
times, dont la mort tragique a ému 
toute la population fivoise. 

COUR D'APPEL DE DOUAI 

Escroquerie à Roubaix 
Le tribunal de Lille condamna Gabriel 

8tébé. a quatre mois de prison et 50 fr. 
d'amende. Il acquitta Fernand Branly. 
L'un et l'autre avaient été poursuivis 
pour escroqueries à Roubaix et à Touf-
flers ; Stébe a fait appel. L'avocat géné­
ral Dejean de la Bâtie estime que les 
Juges lillois ont fait preuve de trop d'In­
dulgence, Il requiert une condamnation 
contre Branly et demande à la Cour 
d'élever la peine de Stébé. 

M" Foucart. voudrait obtenir la confu­
sion de la peine de quatre mois de prison 
infligée à Stébé avec une autre peine de 
huit mois, prononcée à Paris. La Cour 
élève a six mois la peine infligée à Stébé 
et condamne, par défaut, Branly a deux 
mois de prison. 

Vol à Armentières 
Un marchand ambulant. Fernand Boi-

din, emporta des bijoux d'une valeur de 
500 fr.. au préjudice d'une armenttéroise 
de 67 ans. avec laquelle. 11 avait vécu. 

Le tribunal de Lille le condamna en 
deux mois de prison. La Cour renvoie 
l'arrêt au 10 juin. 

DEUX MINEURS PRIS 
SOUS UN ÉBOULEMENT 

AUX MINES DE MARLES 
L'UN D'EUX A ÉTÉ TUÊ 

ET L'AUTRE BLESSÉ 

militons la somme annuelle des salaires 
! payés dans le département est par con­
séquent le principal élément de l'actl-

! vite commerciale. 
I » Jusqu'ici ce devoir de solidarité vous 
l a obligé a emprunter près de 45 mil­
lions dont l'amortissement figure pour 
une annuité de plus de 5 millions et 
demi a votre budget ». 

Le Président donna également con­
naissance du programme des grands tra­
vaux qui déclara-t-il « n'a pas donné au 
Pas-de-Calais ce que nous en atten­
dions» ainsi que des efforts financiers ef­
fectués pour lutter contre la tuberculose 
et pour subvenir aux obligations des lois 
d'assistance. 

CALENDRIER -
Soleil : lever, 4 h. 
Lune ; lever. 7 ] 

Saint du jour 
Ml-TIOaOLOOIl - station <M LUI*. — 

Observation* laites 1* 13 mai. à 17 h 30 : 
aaromeue : 7*8 mm. S ; hanse* depuis la 
veille, à 17 h 30 : 3 mm. 5 ; Thermomè­
tre : Fronde : 1S.2 : Minime i ».« ; -Maxi-
n i : 1« 1 : Etat hygrométrique : 73 ; Hau­
teur d'eau tombée depuis la veille, i 17 h. 
30 : 3 mm. 5 ; Direction du vent : Ouest-
Sud-Ouest ; Force : Modérée ; Direction 
des nuages Ouest : Etat du ciel : Peu 
nuageux ; Prévalons pour aujourd'hui 
Assez chaud ; assez beau ; tendance encore 
orageuse. 

NOTRE CALENDRIER HISTORIQUE 
14 Mai 

1610. Persuadé qu'il était de sa poil-
tique de rester le chaf du Parti protes­
tant on Europe, afin d'opposer une bar­
rière a la puissance de la Maison. d'Au­
triche. Henri IV allait commencer la 
guerre avec cete dernière, lorsqu'il est 
assassiné à Paris par le fanatique Fran-
jois> Ravttinac. Avec ce grand roi. l'un des 
meilleur* qu'ait eus la France et dont o 

le 21 ans fut particulièrement glo­
rieux, disparaît le chef de la branche 
royale dea Bourbons qui ont donné a la, 
France, de 1589 à 1791 et de 1814 è 1848, 
sept souverains : Louis XIII, Louis XIV, 
Louis XVIII. Charles) X et Louis-Philippe. 

1643. Mort de Louis XIII. rot de France, 
fils de Ben ri IV. et de Marie de Mèdicia. 
Il avait subi la domination du tout -
puissant ministre, le cardinal de Riche­
lieu. Bon règne fut troublé par les der­
niers soubresauts des guerres de religion 
et par les guerres contre les Espagnols 
et les Impériaux en Italie. Il avait épousé, 
en 1615, Anne d'Autriche, fille aînée du 
roi d'Espagne Philippe III. 

1643. Avènement du roi Louis XIV. au 
trône de France. Il n'a que cinq ans et 
lu régence est confiée a sa mère, Anna 
d'Autriche. qui prend Mazarin pour 
principal conseiller. On croit qu'un ma­
riage clandestin unit la rems a son mi­
nistre, mais le tait demeure a prouver. 

1686. Naissance a Dantzlg du savant 
physicien Fahrenheit. Inventeur d'une 
graduation du thermomètre qui porte 
son nom. et qui compte 180 degrés entre 
la température de la glace fondante et 
celle de l'eau bouillante. 

1933. M. von Papen, vlce-cbenceUer du 
Relch, prononce un discours a Munster, 
lors d'une réunion des «Casques d'Acier». 
La nation allemande, a-t-11 déclaré no­
tamment, a rayé de son vocabulaire l'Idée* 

pacifisme et va essayer de le faire Pour terminer il résuma ainsi la situa , - _ . _ _ 
tion budgétaire : < Votre budget s'est ' comprendre au monde, 
trouvé porté ainsi a 165 millions. 1B3« **>rt "« maréchal anglais Allen-

» Une analvse rapide montre combien *>*• *•*"* <»«,™ »ns',0
APr*?, a T O l r . •f™ * a 

la structure en est profondément modi-1 F r a n c e dV"»4. à l*l7- ' L ^ ' i L * " ™ 

î^n,Pva„ rt^P^«a^U d 8 e t ^ 10° H eaMon'KS? Il pm par! aTa car­
iions vote il J a 6 ans. JZ „ P a l „ U n e fa „ termina par la 
' » Les dépenses de la vicinallté sont en £r£e d e Jérusalem, le 8 décembre 1917. 
augmentation de près de 10 millions. ' r 

Celles de l'assistance de 14 millions. Les 
dépenses administratives de 1 million. 
Les arrérages de la dette de 10 millions. 
Ils sont ainsi doublés. 

» Les allocations de chômage qui ne 
figuraient pas au budget primitif de 1932 
sont portées pour 14 millions à celui 
de 1937. 

» En ce qui concerne les recettes nous 
avons du demander aux centimes tant 
ordinaires qu'extraordinaires quelque 21 
millions de plus, conservant cependant I d e son 
au département un rang encore enviabk *"• ' • ' 
parmi les départements dont la constri 
bution a pu être ménagée ». 

LES vœux DÉPOSÉS 
AU COURS DE LA SESSION 

DISTINCTION. — Le gouvernement bri­
tannique vient de décorer de l'ordre ds 
l'Empire britannique M. Norman Nsiden 
Crothers. de CROIX. Cette décoration an­
glaise vient récompenser les nombreux ser­
vices que M. Norman Holden ne cesse de 
rendre depuis plusieurs lustres a ses com­
patriotes résidant dans la région __ Nord. 

tâche importante qu'il assume è 
la tète du Peignage Holden de Croir 

Norman Holden fait bénéficier plu­
sieurs organismes et groupements anglais 

ce activité. Les membres Intel! 

rga-
t assumrr 
ri président 
Légion Bri-

apiés en avoir été le PrJ5ld,î"î 

I nismr charge qu'il contln 
M. Norman Holden est 

i d'honneur, depuis li»3fi 
| tanniqu 
actif pendant plusieurs années : président 
du Club Anglais de Croix : vice-président 

De nombreux vœux ont été déposés I depuis deux ans de l'Institut Britannique 
cours de la session du Conseil gêné- de Lille ; président de la Ligue du Nord 

I ,«.. «... H„ „T.t/.|r»t - m-mhrr conseil de Hier matin, à 3 h. 30, les ouvriers mi: l ral du Pas-de-Calais dont nous avons j f^'g,^ ^gi 
donné le compte rendu. 

En voici quelques-uns : 
CRÉATION D'UN DISPENSAIRE 

D'HYGIENE A MARQUION 

M. Delplace, conseiller général du can-

neurs Barwiclci Valentin et Sobieraj 
Martin étaient occupés à des travaux de 
boisage dans l'un des puits du siège N» 2 j 
des mines de Maries. Soudain se produi­
sit un éboulement qui recouvrit les deux , 
infortunés. 

. - ^ n ^ l J ^ J t ^ ^ ^ t ^ l ^ ^ \ ^ ' ' A e ' i ^ ^ ^ • « i r o n t que le can-
s organisèrent et on retira d abord So-[ t o n d e Marquis B i t u e a l'extrémité du 
bieraj Martin, Agé de 52 ans, demeurant, département et qui compte 11500 hab • 

M. Norman Holden est aussi président de 
l'important groupement des médaillés du 
travail de Croix, à qui il prodigue généreu­
sement son appui. 

18. rue Deloos, cité Quellehem. qui n é 
tait que blessé, quant a arwickù Valen 
Un, 45 ans, habitant 43, rue de Calais 
même cité, marié et père de cinq enfants 
on s'aperçut qu'il avait cessé de vivre. 

tants se trouve défavorisé au point de 
vue de la prévention contre les fléaux 
sociaux et ne possède aucun service 
hospitalier et que la création d'un dis­
pensaire répond a une nécessité absolue 

Le blessé fut conduit à l'Hôpital d'Au- i a demandé la construction d'un dispen 
chel, où on releva une fracture du fémur j sa lre cantonal a Marquion. 
gauche, tandis que son infortuné com- j Le Conseil général après avis du 2e 
pagnon était reconduit à son domicile i bureau a donné un avis favorable à la 
où sa famille avait été prévenue. | proposition et M. Delplace a remercié le 

Le délégué-mineur et l'ingénieur de la j rapporteur ainsi que ses collègues de 
fosse sont descendus pour procéder 
l'enquête d'usage. 

UN ODIEUX PERSONNAGE 
ARRÊTÉ 

A FLINES-LES-MORTAGNE 
A la suite d'une diligente enquête, les 

gendarmes Ruffln et Colin, de Saint-
Amand, ont arrêté un sinistre individu. 
Léon Joseph, 26 ans. manœuvre. Joseph 
s'est livré a d'odieuses violences sur la 

I personnes d'une habitante du hameau 
de Rouil'.on. Mme veuve Bury. âgée de 
88 ans. alors qu'elle était dans la forêt. 

I où elle faisait la cueillette du muguet. 

UN CHEF D'ÉQUIPE EST BRÛLÉ 
AUX JAMBES PAR DU MÉTAL 

EN FUSION, A DENAIN 
M. Edmond Busln. 24 ans 1/2. domi­

cilié. 51. rue Mirabeau à Lourches, est 
occupé en qualité de chef d'équipe aux 
Etablissements Call à Denain. Il s'em­
ployait au service de la Galvanisation, à 
soulever l'arbre entraîneur de la machine 
à galvaniser quand, en voulant faire une 
pesée sur cet arbre, son pied glissa. Il 
tomba à la renverse dans la cuve de 
métal en fusion se brûlant sur diverses 
parties du corps. Le docteur appelé à lui 
donner immédiatement des soins a cons­
taté des brûlures étendues du pied droit, 
de la jambe droite, de la cheville gau­
che de l'avant-bras et de la main gau­
ches. 

M. Busin devra chômer pendant 40 
jours au moins. 

MORT 
de notre collaborateur 
M. Jules Depraetère 

Nous apprenons avec peine la mort, 
survenue au cours de la nuit du 12 au 
13 Mai. de noue excellent collaborateur. 
M Jules DEPRAETÈRE. 

Agé de 62 ans. il était entré à notre 
Journal, le 25 Juin 1930. en qualité de 
linotypiste et depuis il n'avait cessé de 
se signaler par ses qualités profession­
nelles et par sa collaboration dévouée. 

Que son épouse, son fils Albert Deprae­
tère, qui est également notre collabo­
rateur, et toute leur famille trouvent ici. 
pour le deuil qui les frappe, l'expression 
de notre vive sympathie et de nos bien 
sincères condoléances. 

Les funérailles de M. Jules Depraetère 
seront célébrées Samedi, à 9 heures, en 
l'église SainUPierre. a Croix. 

Assemblée a la maison mortuaire. 142, 
rue J.-Bte Delescluse. à Croix, a 8 h. 45. 

leur bienveillance. 

ALLOCATIONS ET ASSISTANCES 

MM. Parent et Qumet ont demandé la 
création d'une caisse de compensation 
pour le paiement des allocations fami­
liales du personnel départemental et 
communal «avis favorable a été donné). 

Ils ont émis le voeu que soient rétablis 
les prérogatives des conseils municipaux 
en matière d'assistance et en attendant 
cette réforme ils ont sollicité que les ba­
rèmes des commissions cantonales 
soient révisés. 

Que soient augmentées d'urgence les 
allocations d'assistance : que soit votée 
le plus rapidement possible la loi révi­
sant celle du 14 juillet 1905 sur les allo­
cations aux infirmes et incurables : que 
les bénéficiaires des allocations militai­
res soient mis en passession de leur car­
net de paiement au plus tard un mois 
après le départ du soutien de famille : 
que la retraite des mineurs soit porté à 
6.500 francs que soit relevé le taux de 
base de la pension proportionnelle ; que 
les veuves puissent obtenir la pension de 
reversion dès le décès du mari ; que des 
habitations soient mises à la disposition , v œ u q u e Liévin soit érigée en chef-lieu 
des mineurs retraites : que le paiement , j e canton 
de leur pension soit effectué tous les M d e oiesbach, conseiller général du 
mois : que soit envisagé la refonte totale i c a n t o n de Beaumetz a émis le vœu que 
du système régissant la caisse nationale j g^t cree u a t r a m o u u n e automotrice 
des retraites ; que soient prises des me- j d'Arras a Lens vers 17 h. 30 pour per-
sures rapides et fermes pour enrayer et mettre le retour des ouvriers et ouvriè-
mème faire baisser le coût de la vie ; i res à yimv. Av^n et Lens. et que soit 
que soit abrogé la loi du 29 juin 1929 et | f a l t a u x Chefs-lieux de départements des 
qu'une loi définitive sur les loyers mette , services d'assurances sociales qui ont été 
fin aux abus de la propriété bâtie en , régionalises 
taxant les prix de location et en ren­
dant obligatoire la motivité des congés ' 
que les automotrices Lens-Liévin soient : 
supprimées et remplacées par un service 
d'autobus (voeu également présenté par 
M. Goulet de Liévin i : que des subven­
tions soient accordées aux communes 
pour pouvoir maintenir en bon état leurs 
voies de communication ; que les Cham­
bres votent rapidement la loi instituant 
une retraite pour les vieux travailleurs; 

120 Millions 
à gagner 

A U S W E E P S T A K E 
DU GRAND PRIX DE PARIS 

S 

Les billets sont en vente dès 
maintenant. 

Vous pouves vous les procurer 
en vous adressant i 

S nos dépositaires. 
â net vendeurs, 
ou a nos bureaux. 186. rut de 

Paris a Lille. 
Le dixième 11 fr 

de billet " " • 
Le carnet de 10 dixièmes l in fr 

du même numéro IIUHt 
Le carnet de 10 dixièmes pana­

chés de numéros et se- 110 fr 
ries différents HUIl. 
Tous ces billets sont émis par la 

Société d'Encouragement qui offre 
soo.ooo francs de primes de cou­
verture. 

Pour les envois par poste, join­
dre un mandat a la commande, et 
ajouter t Irancs pour la France et 
S francs pour l'étranger. 

Aucun envoi contre rembourse­
ment. 

DES AGENTS DE TOURISME 
SONT RECRUTÉS A L'OCCASION 

DE L'EXPOSITION 
INTERNATIONALE 

Le Commissariat général du Touris­
me envisage le recrutement, a l'occa-

que la loi de 1898 soit reconsidérée et I sion de l'Exposition internationale de 
que les mutilés du travail bénéficient Paris, d'agents de tourisme qui seront 
des emplois ràcervés et des réductions | chargés, aux postes de douanes de Ghv-
sur les transports ; _ . . _ . . . . 

M. le docteur Brassait, conseiller gé­
néral d'Arras a émis le vœu que les 
Caisses d'assurances sociales soient mi­
ses en demeure de renvoyer aux services 
d'assistance de la Préfecture les mé­
moires d'honoraires des médecin s et 
pharmaciens dans un délai maximum 
de deux mois. 

MM. Parent et Goulet ont émis le 

DÊDÊ ET DOUDOU », LES JUMEAUX FACÉTIEUX 

AUTO 

A.y£N0fie 

zxsSËJS 

velde! Halluin, Bettignies. Calais et bou-
logne. du 1er juin au 30 septembre pro­
chain, de se mettre à la disposition des 
visiteurs étrangers pour leur faciliter le 
séjour en France. 

Les candidats, jeunes, de bonne tenue 
et capables d'intuitive, devront pour les 
postes de Calais et Boulogne, parler 
couramment l'anglais et pour ceux de 
Ghyvelae. Halluin et Bettignies, parler 
couramment le Hollandais, l'Allemand 
et si possible l'AaiSais. 

Le montant des émoluements mensuels 
de ces agents sera de Tordre de 1.500 
a 1.800 francs. 

Les candidats à cet emploi devront 
adresser d'urgence leur demande a la 
Préfecture du Nord, cabinet du Préfet. 

LES CONGÉS DE LA PENTECOTE 
A l'occasion des fêtes de la Pentecôte, 

les administrations et les services pu­
blics auront congé l'après-midi du same­
di 15 mai et le mardi 18 mai. 

Une permanence sera assurée dans 
tous les services le samedi après-midi 
et le mardi. 

MUTILÉS ET INVALIDES 
DU TRAVAIL DU NORD 

Le secrétaire invite tous les membres 
disponibles à bien vouloir assister aux 
obsèques du regretté Hennecart Eugène, 
qui auront lieu ce vendredi, à 16 h. 30. 

Réunion a la maison mortuaire, ML 
cité Saint-Pierre, à 16 h. 15. 


